
2SLES SOIRÉES C.UNADIEN«.NES.

une édIucationi soignéie:*
La fr-aîcheur (le sa ligure indiqiuait un homnme daîi.

la vigueuctr de Vget cependanit, ses cheveux étaienit
entièrementbln.

iMais, pouir mi oeil observateur, il 'tait fauile (le voir
nue le mialheur plus que l'âge avait ig(é stir son fronit.

On1 remarquait aussur sa physionomie, ct fa-
semient particulier des muscles qui se produlit à lat
longue, quand an fond de l'âme se reflète ,anis ee
une image tou~jours triste ; et, dans son regard, ûv
voile mlélaneolique dont envelopp)e et ternit la prunellh.
une (10 uiluireuiso pesequi monte incessamment (lu
coeur aux Yeux.

Ce regard attristé donnait froid, et g0lçait le sc>urrel.
sin- toutes les lèvres.

Cependant l'icarnation de lit tristesse sur cette
figure n'avait rien (le r'pitîsif; ait contraire, cette
douleur toute sympathique n'excitait que laco, îa

C'était le crêpe d'unî noble deuil, et non le siniistrec
nuag110e dut remord.

Peu à peu les bruyantes causeries (les enfants s'é-
talenit évanouies devant cette paupière qui se soulevait
lentement sur euIx, triste et morne comme le couvercle
entr'ouvert d'un crcueil ; et d'où s'échiappait un
r-ayon qui se posait sur leurs lèvres connueII le doigt-
d'un11 mort.

Les traits (le l'étrang(er l)aiaissaieiit s'être encore
-visiblement rem-briis depuis son ayyivée, et s>n Seil
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